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JEUDI 11 MAI 2017 
 

9h00 : Accueil des participants et présentation du colloque par Élodie Gaden et Paul-André 
Claudel 
 
9h45 :   I - Formation esthétique et débuts littéraires (Président de séance : Daniel Lançon) 

 
1. Caroline Barbier de Reulle (Université Paris-Sorbonne), « Valentine de Saint-
Point : éducation et influences à la croisée des arts » 
2. Denis Saint-Amand (Université de Liège), « Sociocritique d'une entrée en      
poésie » 
3. Barbara Meazzi (Université de Nice Sophia Antipolis), « "Quelques romans 
incohérents et maniérés" : Valentine de Saint-Point et l'écriture en prose »  

 
11h15-11h30 : Pause café 
 
11h30 : II - Dialogue artistique et théorique avec l'Italie (Président de séance :                
Paul-André Claudel) 

 
1. Barbara Ballardin, traductrice, « Inspirations italiennes : Valentine de Saint-Point, 
le futurisme et l'Italie » 
2. Serge Lorenzo Milan (Université de Nice Sophia Antipolis), « Le "frisson panique" 
de Valentine de Saint-Point dans l'imaginaire futuriste » 
3. Giovanni Dotoli (Université de Bari), « Valentine de Saint-Point et Ricciotto 
Canudo. Un itinéraire commun dans les avant-gardes » 

 
13h00 - 14h30 : Pause repas 
 
14h30 : III - Expérimentation formelle et générique (Président de séance : Adrien Sina) 

 
1. Giulia Mauri (Université de Milan), « De l'art total à l'intermédialité. Valentine de 
Saint-Point entre Métachorie et Cérébrisme » 
2. Sherry Buckberrough (Université de Hartford, États-Unis), « Valentine de Saint-
Point et les Delaunay »  
3. Maria Sideri, artiste, « The Meta-dance of Valentine de Saint-Point: The Occult 
and the Erotics of Vibration. Vibrant Matter / La Métachorie » 

 
 
16h30 : Projection vidéo du travail de Maria Sideri sur la Métachorie en clôture de la 
première journée.  
 



 

 

 
 

VENDREDI 12 MAI 2017 
 

9h00 : Accueil des participants pour la deuxième journée 
 
 
9h30 :  IV - Engagements féministes ? (Présidente de séance : Mathilde Labbé) 

 
1. Silvia Contarini (Université Paris-Nanterre), « Valentine de Saint-Point      
féministe (?) »  
2. Jocelyn Godiveau (Université de Nantes), « Une femme fatale sous la plume d'une 
femme : L'Âme impériale ou l'agonie de Messaline de Valentine de Saint-Point »  
3. Ilena Antici (Université Paris-Est Créteil), « Valentine de Saint-Point et la femme 
"avant tout, au-delà de tout, maternelle" » 

 
11h15-11h30 : Pause café 
 
11h30 : V - Enjeux politiques et défense des libertés (Présidente de séance :               
Barbara Meazzi) 

 
1. Frédérique Poissonnier, chercheuse indépendante, « L'action politique de 
Valentine de Saint-Point en Égypte et sa confrontation avec la diplomatie française » 
2. Adrien Sina, commissaire d’exposition, « Unité artistique et politique de l'"Action 
Féminine" » 
3. Daniel Lançon (Université Grenoble-Alpes), « Les Orients de Valentine de Saint-
Point : une double militance politique (contrariée) et spiritualiste, 1925-1953 »  

 
13h00 - 14h30 : Pause repas  
 
14h30 : VI - Réception et postérité d'une expérimentatrice (Présidente de séance :      
Élodie Gaden) 

 
1. Mathilde Labbé (Université de Nantes), « Présence de Valentine de Saint-Point 
dans les anthologies et les histoires littéraires du XXe siècle » 
2. Camille Haan (Haute École Léonard de Vinci de Bruxelles), « Réception d'une 
polygraphe » 
3. Pierantonio Zanotti (Université Ca’ Foscari de Venise), « Perspectives sur la 
réception de Valentine de Saint-Point au Japon » 

 
16h30 : Table ronde et conclusion du colloque 
 



 

 

RÉSUMÉ DES COMMUNICATIONS 
 

I - Formation esthétique et débuts littéraires 

¶ Caroline Barbier de Reulle, Valentine de Saint-Point : éducation et influences à la croisée 
des arts 

Si Valentine de Saint-Point est connue pour son amour des arts et sa volonté de croiser les 
approches, nous savons peu de choses de l'éducation qui a précédé ses créations. A-t-elle pris des 
cours de danse, de musique, de théâtre ou de peinture ? Quels sont les spectacles qui ont pu 
l'influencer dans sa jeunesse ? Ces questionnements sont importants pour apprécier au mieux la 
singularité des œuvres de cette artiste complète au cœur de l'avant-garde. Par exemple, la 
Métachorie relève-t-elle d'une pratique chorégraphique autodidacte ? S'agit-il au contraire d'une 
opposition envers un enseignement académique qui lui aurait été prodigué ? Quelles sont les 
influences et les prolongements dans l'art de son temps ? La problématique de l'émancipation 
féminine par la pratique artistique devra également être soulevée.  

Cette communication replacera Valentine de Saint-Point dans le contexte artistique et 
sociologique d'une période cherchant particulièrement à réunir les arts, selon les principes 
prodigués par les Ballets russes ou les artistes musicalistes. Toutefois, comment s'est opéré ce 
dialogue ? Si la Métachorie est censée être « un organisme vivant, dont l'idée est l'âme, la danse, 
le squelette, et la musique la chair », comment Valentine de Saint-Point a-t-elle concrètement 
associé ces éléments ? La question de la connaissance technique des disciplines utilisées devra 
être évoquée : du concept à la réalisation scénique, il y a parfois des différences importantes. Il 
s'agira également de comparer la relation entre Valentine de Saint-Point et des arts tels que la 
danse ou la musique avec la démarche d'autres artistes contemporains de son entourage (Canudo, 
Rodin, Henry Valensi...) afin de tenter de mieux comprendre leurs relations à la croisée des arts. 

¶ Denis Saint-Amand, Sociocritique d'une entrée en poésie 

Cette intervention se focalisera sur les deux premiers recueils composés par Valentine de Saint-
Point, les Poèmes de la Mer et du Soleil (1905) et les Poèmes d'Orgueil (1909), en tentant de 
dégager leurs logiques spécifiques, en les réintégrant dans leur contexte d'émergence et en 
interrogeant leur réception. 

¶ Barbara Meazzi, « Quelques romans incohérents et maniérés » : Valentine de Saint-Point 
et l'écriture en prose 

« S'il était bien certain que Mme de Saint-Point fut une poétesse, c'est à la suite de Mme Dauguet 
qu'il faudrait la nommer, car elle aussi elle appartient à l'école du Tout-Pan ou Tutu-Panpan, et 
l'on n'a pas oublié ses conférences en l'honneur de la Luxure », écrivait en 1925 Henriette 
Charasson dans le deuxième tome de Vingt-cinq ans de littérature française - Tableaux de la vie 



 

 

littéraire de 1895 à 1920, paru sous la direction d'Eugène Montfort. Dans la note de bas de page, 
l'on fournit quelques titres d'ouvrages publiés par la soi-disant poétesse, puis, sans les citer 
expressément, on fait l'allusion de manière quelque peu sévère à ses romans « incohérents et 
maniérés » (p. 82). Parmi ces romans, il y a certainement la « Trilogie de l'Amour et de la Mort » 
que Valentine de Saint-Point publie entre 1906 et 1909, intitulés Un amour, Un inceste et Une 
mort, puis - avant de produire ses manifestes futuristes - un texte autobiographique, Une femme 
et le désir, paru en 1910.  

Notre intervention portera sur l'écriture romanesque de Valentine de Saint-Point : au-delà de 
l'analyse de ses romans, nous souhaitons nous centrer sur leur réception, cruciale sans doute pour 
que le fondateur du futurisme veuille se résoudre à l'accueillir dans les rangs de son mouvement, 
en lui réservant l'honneur d'être la seule femme à signer des manifestes futuristes en son propre 
nom, et toute seule.  
 

II - Dialogue artistique et théorique avec l'Italie 

¶ Barbara Ballardin, Inspirations italiennes : Valentine de Saint-Point, le futurisme et l'Italie 

Qu'a représenté exactement l'Italie dans la vie de Valentine de Saint-Point ? L'Italie de soleil et 
nature sauvage, qui résonna dans ses poésies, fut d'abord et avant tout pour elle un lieu 
instinctivement proche de son âme. Et elle fut aussi occasion d'une réflexion intelligente et 
brillante, la conférence sur les femmes dans la littérature italienne, sur les différences par rapport 
à la condition féminine entre France et Italie. Mais l'Italie l'inspira surtout à travers des gens forts 
et vifs qui furent pour elle des compagnons pendant des moments importants de sa vie : Ricciotto 
Canudo, D'Annunzio, Marinetti... En la portant entre autres dans la grande aventure du Futurisme, 
pour lequel elle écrivit le « Manifeste de la femme futuriste ». On essayera d'enquêter sur ce qu'a 
représenté le futurisme pour Valentine de Saint-Point et pour les autres femmes de sa génération. 
Et sur ce qu'elle a été pour le futurisme, pour les femmes futuristes. 

¶ Serge Lorenzo Milan, Le « frisson panique » de Valentine de Saint-Point dans l'imaginaire 
futuriste 

Comme cela a souvent été souligné, Valentine de Saint Point occupe une place singulière au sein 
du Futurisme : membre à part entière des organigrammes de la « Direction du mouvement 
futuriste » affichés par Marinetti dès le début des années 1910 et plusieurs fois proclamée 
responsable de son « action féminine », elle n'a eu de fait qu'un rôle marginal dans la dynamique 
et dans la propagande du mouvement, malgré les débats parfois nourris suscités par ses textes 
dans les revues futuristes.  

Nous nous proposons de revenir sur ce paradoxe, en examinant les apports notionnels de ses 
manifestes (la féminité comme passéisme, la luxure comme dynamisme, le désordre comme 
utopie, ou encore le désir comme art-vie) dans l'élaboration de l'idéologie et de l'imaginaire 
modernolâtre forgés par l'avant-garde futuriste.       



 

 

¶ Giovanni Dotoli, Valentine de Saint-Point et Ricciotto Canudo. Un itinéraire commun dans 
les avant-gardes 

Valentine de Saint-Point et Ricciotto Canudo sont deux protagonistes indiscutables de l'avant-
garde historique. Ils essaient de construire le Nouveau, en rompant avec le passé, tout en gardant 
sa leçon. Ils ont des visions hardies et programment l'avenir, le nôtre aussi. Ils élargissent leurs 
champs à tous les domaines de l'art et de la vie. La reconnaissance de la valeur des mythes de 
l'Occident et de l'Orient, le retour au monde grec, les liens avec l'ésotérisme, le sens de l'infini, les 
débats esthétiques sur le Nouveau, la participation active aux ismes des années 1905-1923, font 
de V. de Saint-Point et Canudo des symboles de la modernité. Leur primitivisme est celui 
d'Apollinaire et Picasso, Stravinsky et Chagall, Gance et Duchamp. Grâce à leur esthétique, nous 
pouvons mieux lire la cohérence de l'art avant-gardiste, le véritable sens de l'abstrait, les fauves et 
les cubistes, les simultanéistes et les rayonnistes, les Delaunay et les Kandinsky, les Mondrian, les 
Malévitch et les Léger. Nous pouvons comprendre comment et pourquoi nous sommes arrivés à la 
situation de notre époque, dans la vie et dans l'art, et percevoir ce qu'a vraiment été le XXe siècle, 
et ce que nous propose le XXIe. Il est temps de relire V. de Saint-Point et Canudo. 

 

III - Expérimentation formelle et générique 

¶ Giulia Mauri, De l'art total à l'intermédialité. Valentine de Saint-Point entre Métachorie 
et Cérébrisme 

Paris, début du XXe siècle. Une période en pleine effervescence : des inventions, des idées, de 
nouvelles propositions. La métropole est fragmentée, tourbillonnante. Les intellectuels 
expérimentent la discontinuité polyphonique du moderne et répondent à un mode de vie 
désagrégé en fondant des mouvements et en faisant de l'action leur propre credo ; l'art devient 
une mission. C'est à l'art de remettre de l'ordre dans le monde en suivant des modalités inédites ; 
son rôle est de le régénérer au nom de la totalité. Sur le même terrain que la Gesamtkunstwerk, 
figure emblématique du XXe siècle – dont les racines remontent au XIXe siècle –, de nombreuses 
aventures se succèdent. Ainsi convergent les expériences d'avant-garde de Valentine de Saint-
Point et Ricciotto Canudo. En examinant des sources encore peu explorées, notre intervention 
entend raconter cette union sentimentale et créative consacrée à l'exploration des espaces 
interstitiels entre les langages et animée d'une vocation pour la synthèse. Valentine de Saint-Point 
invente la Métachorie, « un organisme vivant, dont l'idée est l'âme, la danse, le squelette, et la 
musique la chair », et construit des ponts audacieux vers l'avenir. Canudo imagine avec un esprit 
prophétique le futur du cinéma, ce septième art, suprême achèvement du cérébrisme. C'est la 
rencontre entre leurs conceptions esthétiques et leurs volontés expérimentales au croisement des 
arts. Nous en reconstruirons les liens pour en suivre les évolutions, mais aussi – et surtout – pour 
souligner comment, dans les années qui précédent la première guerre mondiale, le destin 
intermédial de l'art du XXe semble déjà écrit. 

 



 

 

¶ Sherry Buckberrough, Valentine de Saint-Point et les Delaunay 

Grâce à leur enthousiasme mutuel pour la couleur, la lumière et le mouvement, les artistes Robert 
et Sonia Delaunay ont tissé une amitié florissante avec Valentine de Saint-Point en 1913-14. Tous 
trois adhéraient au principe philosophique de l'un et du multiple, que les Delaunay ont appliqué à 
leur esthétique visuelle universaliste, le Simultanéisme, afin de négocier les différences nationales 
de la réalité au sein de l'avant-garde. La peinture de Robert Delaunay Drame politique (1914), 
longtemps restée une œuvre cryptique en histoire de l'art, peut s'offrir à l'interprétation si l'on 
prend en considération les théories de Saint-Point. L'œuvre interroge de manière complexe son 
concept controversé de la femme virile, qui expose la confusion des genres typique de cette 
période agitée. En portant des robes simultanées en public, Sonia Delaunay habitait le « corps 
astral » de Saint-Point et osa présenter la virilité féminine comme une posture moderne du sexe. 

¶ Maria Sideri, The Meta-dance of Valentine de Saint-Point: The Occult and the Erotics of 
Vibration. Vibrant Matter / La Metachorie 

Revisiting the times of the female multidisciplinary artist Valentine de Saint Point,  this 
presentation will focus on my relationship to this woman and the importance to make a work that 
recognizes her contribution in art and politics. Embracing methodologies of possession and fiction, 
I sought to bring Saint-Point back to life. Revisiting her work, this project has been intended to 
activate an archive' with the aim of informing audiences about her activity in the arts and politics 
of her time, but also as a revisitation of recurrent phenomena that have existed in similar form in 
the past, like the difficulty of fitting certain creative works into art institutions, the classification of 
multidisciplinary creativity, or the role of the female artist in patriarchal societies. Saint-Point's life 
and work allowed me to find ways of contextualizing influences of the past on contemporary 
critical, political and philosophical discourses. Revisiting important movements and moments in 
art and dance history, I was able to come to grasp with ideas still misinterpreted and marginalized, 
and to reinterpret them through my creative work on stage. 

IV - Engagements féministes ? 

¶ Silvia Contarini, Valentine de Saint-Point féministe (?) 

Notre approche procède d'un double choix : nous tâcherons de ne pas céder à la fascination 
biographique et nous n'irons pas chercher une cohérence sur la longue durée. Notre étude se 
focalisera principalement sur les manifestes futuristes ; les questions que nous nous poserons 
porteront sur ce qui a attiré Valentine de Saint-Point vers le futurisme, sur la portée et la matière 
de sa contribution au futurisme, sur l'influence du mouvement d'avant-garde sur sa pensée et sa 
création, sur ce qui reste de sa pensée et son œuvre méritant d'être valorisé. 

Dans cette perspective, à bien y regarder, la réflexion de Valentine de Saint-Point porte 
essentiellement sur cette question de la femme, nous entendons par là une interrogation sur 
l'identité de la femme, son rôle, sa création, son devenir.  



 

 

Il ne s'agira donc pas seulement de comprendre si Valentine de Saint-Point était futuriste, mais si 
elle était une femme futuriste : quel apport a-t-elle a donné au futurisme en tant que femme ? 
quelle influence le futurisme a-t-il eu sur sa réflexion sur la femme ? Ce sont ces deux termes, 
femme et futuriste, ces deux questionnements (identité féminine et adhérence au futurisme) que 
nous articulerons dans leur interaction.  

Nous nous intéresserons aussi à la possibilité de voir dans certaines idées de Valentine de Saint-
Point une anticipation de conceptions développées plus récemment : par exemple, la dimension 
culturelle de la définition sexuelle, et plus encore la distinction entre appartenance sexuelle, 
orientation sexuelle et prérogatives sexuelles. Cela est fondamental dans l'approche genrée qui 
sera la nôtre. 

¶ Jocelyn Godiveau, Une femme fatale sous la plume d'une femme : L'Âme impériale ou 
l'agonie de Messaline de Valentine de Saint-Point  

Au début du XXe siècle, il n'est plus possible de dénombrer ces femmes vénéneuses (Salomé, 
Messaline, Judith, Cléopâtre, Vénus, Hélène, Lilith...) qui fleurissent dans le roman, la poésie, la 
sculpture, la peinture, le ballet, au théâtre et à l'opéra. En art, la femme fatale fait partie de ces 
sujets communs et sur scène les mêmes codes réapparaissent : lasciveté, adultère, domination, 
cruauté... La tragédie que compose Valentine de Saint-Point, L'Âme impériale ou l'agonie de 
Messaline, n'échappe pas à cette tradition. L'artiste réduit l'intrigue mais accentue la tension 
dramatique par l'inlassable répétition de la condamnation future de Messaline. Ces excès 
tragiques n'ont rien de particuliers et – pour emprunter ce jugement que Mario Praz a eu à l'égard 
de Salomé d'Oscar Wilde – semblent parfois constituer la meilleure parodie du genre. L'originalité 
de ce drame est ailleurs. Elle apparaît dans l'esprit de Messaline qui conjugue la luxure, le droit de 
jouir de son corps, avec ses revendications libertaires. C'est la singularité de ce message sur la 
féminité portée par Messaline que nous souhaiterions interroger lors de notre communication - à 
ce titre le Manifeste de la Luxure de l'écrivain constituera d'ailleurs un point de comparaison 
essentiel. De fait, la femme fatale dans l'œuvre de Valentine de Saint-Point n'est plus le produit 
d'un regard masculin : ici elle est la création d'une plume féminine. 

¶ Ilena Antici, Valentine de Saint-Point et la femme « avant tout, au-delà de tout, 
maternelle » 

Dans la première production de Valentine de Saint-Point (1905-1913), il y a un point sur lequel 
cette penseuse et artiste insiste, revient, qu'elle aborde sous différents angles et dans différents 
genres (romans, écrits théoriques, manifestes) : il s'agit de la relation entre la femme et la 
maternité. Sa prise de conscience de cette problématique sociale est forte et participe à sa 
réflexion sur le féminin et sur celle qu'elle définit comme la femme complexe. Comment la 
maternité peut-elle contribuer, selon Valentine de Saint-Point, à la construction d'une femme 
nouvelle ? Faut-il lire ses propositions comme des provocations avant-gardistes ou bien comme 
des réflexions cohérentes menées sur ce sujet ? On abordera cette question en la comparant tout 
d'abord avec les positions politiques d'autres femmes artistes de l'époque, de leur propre vécu en 



 

 

ce domaine, puis dans une perspective actualisante. En quoi la femme/la mère dont Valentine de 
Saint-Point dresse un portrait énigmatique est-elle originale, possible, préfigurant les conquêtes à 
venir ?  

V - Enjeux politiques et défense des libertés 

¶ Frédérique Poissonnier, L'action politique de Valentine de Saint-Point en Égypte et sa 
confrontation avec la diplomatie française 

De 1925 à 1927, l'action politique et éditoriale de Valentine de Saint-Point en Égypte est intense, à 
la hauteur de la mission qu'elle a décidé de mener et dont l'objectif vise « (..) à établir la 
compréhension, l'entente, en un mot l'union entre l'Orient et l'Occident.» Les archives du Quai 
d'Orsay que nous avons consultées, ainsi que plusieurs lettres de Valentine de Saint-Point 
adressées à son éditeur Jacques Reboul, donnent des réponses à l'arrêt définitif de cette action. 
Ce corpus, qui a fait l'objet d'une première publication, révèle les éléments à charge, les 
accusations de propagande anti-française et d'espionnage, les menaces d'expulsion et la défense 
de Valentine de Saint-Point face à cette cabale. La mise en perspective de ces rapports 
administratifs avec les lettres de Valentine de Saint-Point et ce qu'elles décrivent de son combat et 
des répercussions sur son action, nous permet de mieux saisir le sens de cette mission entreprise 
en Égypte et l'incompréhension qu'elle a suscitée dans un contexte géopolitique complexe. 

¶ Adrien Sina, Unité artistique et politique de l'« Action Féminine » 

Une logique unitaire sous-tend l'œuvre de Valentine de Saint-Point, une philosophie 
anticonformiste originale, singulière. Elle désunit ce que d'habitude on associe : Désir et 
Sentimentalité, Danse et Musique ; elle unit ce que d'habitude on oppose ou sépare : Amour et 
Guerre, Solitude et Multitude, Féminité et Virilité, Création de la Chair et Création de l'Esprit, 
Panthéisme et Ésotérisme, Individualisme et Fraternité et enfin Orient et Occident. Le terme 
« Action Féminine » qu'elle forge comme un défi lancé aux futuristes mâles, redéfinit le rôle de 
l'artiste et de son œuvre dont l'envergure peut désormais aller jusqu'à la transformation de la 
civilisation et des mouvements tumultueux des idées d'une époque. Nœud central de La Guerre ou 
du Manifeste de la Femme Futuriste en 1912, « être l'individualité de la foule » structure aussi bien 
son engagement politique futur que l'un de ses premiers écrits de 1905 sur son alter ego filial 
Alphonse de Lamartine  comme une prémonition de sa propre destinée : « En Orient, dans un 
décor divin, la vue des peuples, barbares ou endormis dans les dogmes cristallisés des vieilles 
civilisations, lui donna ces goûts de meneur de peuple qui devaient le conduire à l'ivresse de la 
suprême puissance et à la tristesse de toutes les désillusions. » Dans une lettre politique inédite de 
1933 elle donne des indications sur sa préparation de la paix en Syrie et ses projets d'une 
architecture politique synarchique. Son action ne se limite pas à la seule publication, elle incarne 
une diplomatie parallèle et concurrente de celle de la France, avec la volonté d'unir l'Orient et 
l'Occident par la culture et non par les armes. Mais les forces en jeu sont trop violentes, les 
pressions trop insistantes. La tragédie de sa vie se résume dans ces mots émouvants : « Femme, je 
ne peux que mourir étouffée par mon action rentrée. » 



 

 

¶ Daniel Lançon, Les Orients de Valentine de Saint-Point : une double militance politique 
(contrariée) et spiritualiste, 1925-1953 

Il s'agit ici d'étudier l'association inédite de cette double militance qui guida les actions et les écrits 
idéalistes de l'auteure, y compris ceux concernant l'Islam. L'interrogation porte notamment sur les 
représentations de la « seconde patrie » que l'auteure s'est trouvée en s'installant à demeure : 
Égypte millénaire en pleine renaissance moderniste, au sein d'un Proche-Orient sous tutelle 
européenne. Les textes analysés le sont dans leurs contextes de publication au Caire (revue, 
journaux, collectifs, entre 1925 et 1951), en regard des actions publiques menées au sein de 
cercles intellectuels francophones mais également de l'influence des courants spiritualistes 
européens dont Rawhiya Nour el-Dine (« Zélatrice de la lumière divine »), son nom en Islam, était 
nourrie. 

VI - Réception et postérité d'une expérimentatrice 

¶ Mathilde Labbé, Présence de Valentine de Saint-Point dans les anthologies et les histoires 
littéraires du XXe siècle  

La place que les anthologies du XXe siècle réservent à Valentine de Saint-Point étonne par le 
profond oubli dans lequel elle paraît sombrer juste après avoir été reconnue. Ainsi, elle entre 
d'emblée dans les recueils de morceaux choisis de son époque, et ceci sous une étiquette plus 
universelle que nombre de ses contemporaines, souvent reléguées dans les sections consacrées à 
la poésie féminine. La « puissance » et la gravité de sa poésie lui donnent d'emblée, aux yeux de la 
critique, une stature particulière.  

Est-ce parce qu'elle ne figure pas dans ces pages féminines qu'elle est oubliée par les anthologies 
d'autrices, et, plus généralement, par les anthologies d'après-guerre ? Est-elle victime du fait que 
les histoires littéraires successives corrigent régulièrement celles qui les ont précédées au nom du 
« recul nécessaire » à leur écriture ? Son œuvre est-elle occultée pendant ce qui est apparu 
comme une crise du lyrisme, ou est-ce son engagement politique contre l'impérialisme occidental 
qui l'a rendue temporairement inaudible ? 

Cette communication vise à éclairer le rapport de l'œuvre de Valentine de Saint-Point aux 
catégories par lesquelles ses contemporains et contemporaines ont été jugés, de manière à 
formuler des hypothèses permettant d'expliquer son soudain oubli et sa lente redécouverte à 
partir des années 1980. 

¶ Camille Haan, Réception d'une polygraphe 

En nous inspirant de la démarche et des outils développés par la sociologie de la littérature, nous 
proposerons une approche de la réception de Valentine de Saint-Point. Cette approche sera 
envisagée en deux temps : d'un côté, nous examinerons la réception de la posture de la jeune 
femme au sein des milieux littéraires et artistiques de son époque ; de l'autre, nous nous 
intéresserons à la manière dont a été reçue l'œuvre de l'auteure par le public du début du XXe 



 

 

siècle. Pour ce faire, nous évoquerons à la fois la façon dont Valentine de Saint-Point s'est mise en 
scène auprès de ses contemporains (présentation de son réseau de relations et étude de sa 
réception dans la presse quotidienne et spécialisée), mais nous verrons également quelles 
stratégies elle a adoptées au sein de ses écrits (mise en exergue de sa logique de publication et 
d'édition, notamment via l'analyse du paratexte éditorial et auctorial). 

¶ Pierantonio Zanotti, Perspectives sur la réception de Valentine de Saint-Point au Japon 

La réception de Valentine de Saint-Point au Japon commença pendant l'ère Taish (1912-1926), qui 
fut marquée par un climat culturel et politique relativement libéral et progressiste. Cette réception 
fut stimulée par le vif intérêt que les intellectuels et l'opinion publique partageaient pour les 
avant-gardes européennes et pour le débat international provoqué par les mouvements 
d'émancipation de la femme. Les recherches de spécialistes des avant-gardes au Japon tels que 
Toshiharu Omuka et Thomas Hackner ont contribué à faire connaître un certain nombre d'articles, 
reportages et traductions, parus dans les périodiques japonais de cette période, qui discutent de 
Valentine de Saint-Point et de son œuvre. Dans ma communication, je présenterai et analyserai 
une sélection de ces textes représentatifs et essaierai de déterminer les traits caractéristiques de 
la réception japonaise de cette artiste.  
 



 

 

 

PRÉSENTATION DES PARTICIPANTS 

 

¶ Ilena Antici  

Agrégée d'italien, Docteur en littérature comparée (Université de Nanterre / Università Roma 
Tre), Ilena Antici est membre associée du laboratoire IMAGER de l'Université de Créteil. Ses 
études portent sur la poétique comparée dans les domaines italien, français et espagnol, avec 
une spécialisation sur Proust et les années 1920-30. Quelques articles tirés de sa thèse ont été 
publiés sur Quaderni proustiani (« Du côté de chez Salinas : un poeta che legge Proust », 2014) 
et Ermeneutica letteraria (« Comment Montale est devenu proustien », 2014). Elle s'est 
intéressée à Valentine de Saint-Point dans le cadre d'un séminaire autour des Manifestes dirigé 
par Camille Dumoulié (Université de Nanterre, 2010). Elle a aussi organisé une conférence-
spectacle sur Valentine de Saint-Point et Sibilla Aleramo à la Mairie du XIIe arrondissement de 
Paris pour la Journée internationale des Femmes (mars 2013). 

¶ Barbara Ballardin 

Barbara Ballardin, professeure et traductrice, s'est diplômée en langues à l'Université de Milan, 
avec une thèse sur Valentine de Saint-Point, première étape dans la recherche sur la femme 
qu'elle poursuit aujourd'hui. Passionnée de théâtre, elle a animé une compagnie d'amateurs 
pendant une dizaine d'années, en mettant en scène plusieurs spectacles tirés de ses scénarios. 
En plus d'écrire pour des magazines littéraires (« Skene », « El-Ghibli »), elle a publié pour les 
éditions Selene l'essai Valentine de Saint-Point (2007) et, en collaboration avec Adrien Sina, 
« Enif Angiolini Robert. Futurista = amica di Marinetti. Attrice = fedelissima della Duse ». Elle a 
participé à la publication, coordonnée par A. Sina, de Tragédies Charnelles : Valentine de Saint-
Point. Performance, Guerre, Politique et Erotisme pour les éditions Presses du Réel. Elle travaille 
actuellement sur la biographie d'une autre peintre futuriste.  

¶ Caroline Barbier de Reulle  

Caroline Barbier de Reulle est professeur agrégée de musique. Doctorante à l'Université Paris-
Sorbonne (Paris IV), membre du groupe de recherche "Musique et arts plastiques" de l'IReMus, 
elle achève sous la direction du professeur Michèle Barbe une thèse en musique et musicologie 
portant sur les relations entre Salvador Dali et la musique. Ses publications étudient les relations 
entre la musique et les autres arts. Également pianiste, elle a obtenu plusieurs prix au 
Conservatoire à rayonnement régional de Bordeaux et est aussi diplômée du Conservatoire 
national supérieur de musique et de danse de Paris en Esthétique. Elle a enseigné l'analyse et la 
formation musicale à l'Université Paris-Sorbonne (contrat doctoral) et exerce actuellement dans 
le secondaire. 



 

 

¶ Sherry Buckberrough 

Le Professeur Sherry Buckberrough est directrice du département d'histoire de l'art à 
l'Université de Hartford, dans le Connecticut (États-Unis). Elle est spécialiste de l'œuvre de 
Robert et Sonia Delaunay. Sa thèse de doctorat, publiée sous forme de monographie, portait sur 
les premières œuvres de Robert Delaunay ; elle a été commissaire d'exposition de la première 
rétrospective américaine consacrée à Sonia Delaunay, patronnée par la Albright-Knox Art 
Gallery et accompagnée d'un catalogue important. Ses recherches portent sur l'avant-garde 
parisienne. Elle a récemment contribué au catalogue Sonia Delaunay lors d'une rétrospective 
organisée au Musée d'Art Moderne de la Ville de Paris et à la Tate Modern. Son article le plus 
récent, sur le Drame politique de Robert Delaunay, sera publié dans Art Journal au printemps 
2017.  

¶ Silvia Contarini  

Silvia Contarini est professeur de littérature et civilisation de l'Italie contemporaine à l'Université 
Paris Nanterre. Elle dirige la revue Narrativa et le centre de recherche CRIX (EA 369 Études 
romanes). Ses recherches portent d'une part sur les avant-gardes et néo-avant-gardes littéraires 
italiennes, et d'autre part, plus récemment, sur la question identitaire dans l'Italie du XXIe siècle 
(littérature migrante, postcoloniale, transnationale, méridionale), privilégiant souvent une 
approche genrée. Parmi ses dernières publications, la codirection des volumes L'Italian Theory 
existe-t-elle ? (Paris, 2015) et Nuove (e vecchie) geografie letterarie nell'Italia del XXI secolo 
(Firenze, 2016), ainsi que les articles « Le postcolonialisme italien et ses "différences" », in Le 
Postcolonialisme italien, dir. A. Leiduan, Babel, X, 2015, p. 25-46 ; « Scrivere e riscrivere la guerra 
d'Etiopia : eroismi coloniali e postcoloniali », Nuova Corvina, n. 28, 2015, p. 144-153 ; 
« Migrations italiennes : la transculturation à l'œuvre (littéraire)», Les langues néo-latines, 377, 
2016, p. 7-24. Sur Valentine de saint-Point et les femmes futuristes, elle a récemment publié 
cinq notices dans le Dictionnaire des femmes créatrices, dir. M. Calle-Gruber, B. Didier, A. 
Fouque, Paris, Des Femmes, 2013 (Benedetta, Vol. I, p. 473-474 ; Futuristes, Vol. I, p. 1655 ; 
Robert Enif, Vol. III, p. 3686-3687 ; Rosa Rosà, Vol. III, p. 3736-3737 ; Saint-Point, Vol. III, 
p. 3812), et l'article « Valentine de Saint-Point: A Futurist Woman? », in International Yearbook 
of Futurism Studies, Special issue on Women Futurists and Women Artists Influenced by 
Futurism, dir. G. Berghaus, Birmingham, De Gruyter, 2015, p. 87-110.  

¶ Giovanni Dotoli  

Giovanni Dotoli est professeur de Langue et Littérature Françaises à l'Université de Bari, et 
poète de langue française et de langue italienne. Commandeur dans l'Ordre des Palmes 
Académiques, Officier de la Légion d'Honneur et Grand Prix de l'Académie française, il est 
l'auteur de très nombreux ouvrages, essais, études et recueils de poésie, publiés tant en France 
qu'en Italie. Il dirige diverses collections et revues. Il est notamment l'auteur de plusieurs 
ouvrages consacrés à Ricciotto Canudo : Bibliografia critica di Ricciotto Canudo, préface de 
Michel Décaudin, Fasano, Schena, 1983 ; Paris ville visage-du-monde chez Canudo et l'avant-



 

 

garde italienne, Fasano, Schena, 1984 ; Lo scrittore totale. Saggi su Ricciotto Canudo, Fasano, 
Schena, 1986 ; Ricciotto Canudo ou le cinéma comme art, préface de Jean-Louis Leutrat, Fasano-
Paris, Schena-Didier Érudition, 1999. 

¶ Jocelyn Godiveau 

Jocelyn Godiveau a récemment soutenu une thèse de doctorat en littérature comparée à 
l'Université de Nantes, dirigée par Dominique Peyrache-Leborgne et Philippe Forest, et 
intitulée « Modernité et antimodernité de la décadence. De Charles Baudelaire à Aubrey 
Beardsley ». Il a consacré l'essentiel de ses travaux de recherche à la confrontation et à la 
coïncidence des concepts de modernité et de décadence dans l'art français et britannique du 
milieu du XIXe siècle au début du XXe siècle. Il est actuellement chargé d'enseignement à 
l'Université de Nantes et à l'Université Catholique de l'Ouest (UCO d'Angers) et a publié 
différents articles consacrés à l'art et à la culture fin-de-siècle européenne. 

¶ Camille Haan 

Diplômée en Langues et Littératures Françaises et Romanes de l'Université de Liège en 2014, j'ai 
obtenu mon Agrégation de l'Enseignement Secondaire Supérieur en 2015. Durant mon master, 
j'ai eu la chance d'être élève-assistante dans le cadre du Séminaire de recherche approfondie en 
littérature française des XVIIe et XVIIIe siècles. En centrant mes recherches sur la littérature de 
cette période, j'ai eu l'occasion de découvrir la personnalité fascinante de Valentine de Saint-
Point, à laquelle j'ai décidé de consacrer mon mémoire. Une fois ma licence obtenue, j'ai 
travaillé durant quelques mois comme chargée de communication pour l'ASBL Voix de Femmes, 
au sein de laquelle j'ai œuvré à la réalisation et à la promotion de la 12e édition de son festival, 
centré sur la création féminine sans frontière. Après le festival, j'ai rejoint l'Assemblée Générale 
de l'ASBL au sein de laquelle je siège toujours. Depuis près d'un an, je gère le service Affaires 
étudiantes de la Haute Ecole Léonard de Vinci, à Bruxelles, où j'alterne rédaction et 
communication interne entre les différents services. 

¶ Mathilde Labbé 

Mathilde Labbé est maître de conférences en littérature française à l'Université de Nantes 
(Laboratoire L'Antique, le Moderne, EA 4276), membre du comité de rédaction du Magasin du 
XIXe siècle et du bureau du Comité de liaison dix-neuviémistes, et participe au programme de 
recherche La fabrique du patrimoine littéraire (FWO/KU Leuven). Elle s'intéresse à la 
construction de la modernité poétique, mais aussi à l'histoire de la critique et à celle de 
l'édition. Elle mène actuellement des recherches sur la constitution du canon et la 
patrimonialisation des oeuvres en croisant approche littéraire et approche sociologique. Elle a 
publié des articles et chapitres d'ouvrages sur les réceptions littéraires comme intermédiales 
des œuvres de Maupassant et Baudelaire, co-organisé des colloques internationaux et participé 
à la direction de plusieurs ouvrages collectifs (Les collections de monographies illustrées de 
poche. Une fabrique du patrimoine littéraire, XIXe-XXIe siècles, Les XIXe siècles de Roland 



 

 

Barthes). Sa thèse sur la réception de l'œuvre de Baudelaire en France (Héritages baudelairiens : 
1931-2013, Université Paris-Sorbonne) est en cours de publication. 

¶ Daniel Lançon 

Professeur de littératures française et francophones à l'Université Grenoble Alpes. Il mène des 
recherches sur la poésie française moderne et contemporaine, en particulier Yves Bonnefoy, la 
littérature du voyage en Orient, les francophonies proche-orientales. Il a notamment publié : 
L'Égypte littéraire de 1776 à 1882. Destins des antiquités et aménité des rencontres, Librairie 
Orientaliste Geuthner, 2007, 716 p ; Yves Bonnefoy. Histoire des ǆǳǾǊŜǎ et naissance de l'auteur, 
Des origines au Collège de France, Hermann, 2014, 617 p. ; Les Français en Égypte : de l'Orient 
romantique aux modernités arabes, Presses Universitaires de Vincennes, 2015, 380 p. 

Il a dirigé ou codirigé, entre autres : Yves Bonnefoy et le XIXe siècle. Vocation et filiation, Tours, 
Littérature et Nation, n° 25, 2001 ; Yves Bonnefoy et l'Europe du XXe siècle, avec Michèle Finck et 
Maryse Staiber, Presses Universitaires de Strasbourg, 2003 ; Edmond Jabès : l'éclosion des 
énigmes, avec Catherine Mayaux , Presses Universitaires de Vincennes, 2007 ; Lorand Gaspar, Le 
Temps qu'il fait, 2004 ; Yves Bonnefoy : poésie, recherche et savoirs, avec Patrick Née, Hermann, 
2007 ; L'Ailleurs depuis le Romantisme : essais sur les littératures en français, avec Patrick Née, 
Hermann, 2009 ; Perspectives européennes des études littéraires francophones, avec Claude 
Coste, Champion, 2014 ; L'Orient des revues, XIXe-XXe siècles, ELLUG, 2014. Il prépare, entre 
autres, l'édition des actes du colloque L'Esclavage oriental et africain au regard des littératures 
et des arts (XVIIIe - XXe siècles), avec Sarga Moussa, et l'édition du volume « Poésie » Yves 
Bonnefoy, dans la collection de la Pléiade, avec Odile Bombarde, Patrick Labarthe, Patrick Née 
et Jérôme Thélot.  

¶ Giulia Mauri  

Giulia Mauri réalise actuellement un doctorat en Littératures et Médias : narrativités et 
langages, auprès du département de Littératures comparées et sciences du langage de 
l'Université IULM de Milan. Ses travaux de recherche, orientés dans le domaine des visual 
studies, visent à analyser les points de rencontre féconds entre les avant-gardes du XXe siècle et 
les langages artistiques contemporains. Son projet de thèse porte notamment sur l'activité 
critique de Ricciotto Canudo, en tant que théoricien de l'art. Entre 2015 et 2016, elle a enseigné 
et assisté le professeur Vincenzo Trione, son tutor, dans les cours de Langages visuels 
contemporains, Histoire et critique de l'art contemporain, Eléments d'histoire de l'art et de la 
culture et Médias visuels contemporains. En 2015, en tant que responsable de la 
communication sur les réseaux sociaux, elle a collaboré à l'exposition Codice Italia, organisée au 
pavillon italien par Vincenzo Trione, dans le cadre de la 56e Biennale de Venise. En 2016, elle a 
participé au groupe de recherche consacré à une cartographie des micro-musées répartis sur le 
territoire italien. Les premiers résultats de cette étude menée au sein de la Faculté d'Art, 
tourisme et marché de l'Université IULM ont été présentés lors de la quatrième édition du 
Festival du journalisme culturel d'Urbino/Fano de 2016. 



 

 

¶ Barbara Meazzi  

Barbara Meazzi est professeur de littérature italienne à l'Université Nice Sophia Antipolis, 
rattachée au Centre de la Méditerranée Moderne et Contemporaine (CMMC), ainsi qu'au 
laboratoire THALIM, en tant que chercheuse associée. Elle travaille sur le futurisme italien et sur 
ses liens avec les autres avant-gardes ; elle a d'ailleurs publié en 2010 une monographie sur le 
sujet (Le Futurisme italien et la France, 1909-1919, Université de Savoie, 2010). Récemment, 
après avoir publié la correspondance inédite entre Ardengo Soffici, Hélène d'Œttingen et Serge 
Férat chez L'Âge d'Homme (2013), elle a édité le Journal d'une étrangère d'Hélène d'Œttingen 
pour Le Minotaure (2016). Pour le détail de ses publications : http://cmmc-nice.fr/membres-du-
cmmc/barbara-meazzi. 

¶ Serge Lorenzo Milan 

Serge Lorenzo Milan est agrégé d'Italien et Maître de Conférences à l'Université Nice Sophia 
Antipolis en langue, littérature et civilisation italiennes. Ses publications, depuis 
L'antiphilosophie du Futurisme. Propagande, idéologie et concepts dans les manifestes de 
l'avant-garde italienne (L'Âge d'Homme, 2009), concernent essentiellement le Futurisme, les 
avant-gardes européennes et le cinéma. Il est par ailleurs rédacteur de la revue électronique Les 
Cahiers de Narratologie. 

¶ Frédérique Poissonnier 

J'ai découvert l'existence de Valentine de Saint-Point dans un essai de Malek Chebel (Du Désir, 
Editions Payot, 2000) dans lequel il cite le Manifeste de la Luxure. Ce fut le point de départ de 
plusieurs années de recherches à titre personnel, durant lesquelles j'ai tenté de trouver de 
nouveaux éléments éclairant son parcours. C'est en m'intéressant plus particulièrement à son 
engagement politique en Égypte et à ses publications (la revue Le Phoenix et l'essai La Vérité sur 
la Syrie) que j'ai été consulter les archives du Quai d'Orsay. Parallèlement, j'ai rencontré d'autres 
chercheurs travaillant sur Valentine de Saint-Point qui ont mis à ma disposition ses lettres 
adressées à Jacques Reboul (Archives Giovanni Dotoli et Adrien Sina). En partant de ce corpus, 
j'ai retracé l'histoire de cette cabale et la confrontation de Valentine de Saint-Point avec la 
diplomatie française dans un chapitre de l'ouvrage Féminine Futures - Valentine de Saint-Point - 
Performance, Danse, Guerre, Politique et Érotisme, sous la direction d'Adrien Sina (Les Presses 
du Réel, 2011).  

¶ Denis Saint-Amand 

Docteur en langues et lettres, Denis Saint-Amand est l'auteur de La Littérature à l'ombre. 
Sociologie du Zutisme (Éditions Classiques Garnier, 2012), Le Dictionnaire détourné. Socio-
logiques d'un genre au second degré (P.U.R., 2013), La Dynamique des groupes littéraires (dir. 
Presses de l'Université de Liège, 2016), La Préface. Formes et enjeux d'un discours d'escorte (dir. 
avec Marie-Pier Luneau, Éditions Classiques Garnier, 2016) et d'une édition de l'Album zutique 
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et des Dixains réalistes (avec Daniel Grojnowski, Flammarion, collection « GF », 2016). Il codirige 
les revues ConTEXTES et Parade sauvage. Revue d'études rimbaldiennes, et il coordonne avec 
Anthony Glinoer le projet « Lexique Socius » (http://ressources-socius.info/index.php/lexique). 

¶ Maria Sideri 

Maria Sideri is a multidisciplinary artist. Her practice is focused on movement and voice and is 
greatly influenced from her studies in dance and cultural anthropology. Between the space of 
performance and anthropology she experiments on how both disciplines frame activities 
concerned in giving meaning to experience. Works : Stasis with the music group Zero-Tau : SPILL 
National Platform (Ipswich, 11/12), Trouble festival (Brussels 4/13), Vibrant Matter / La 
Metachorie : Full Length Premiere Artsadmin (London 11/14), Rag Factory (London 2/14), 3rd 
Performance Festival, (4th Biennale/ Greece 11/2013), video work : Chisenhale Dance Space 
Agony Art (London 1/14), Roman Road Festival (London, 3/14), TripSpace The Palest Light 
(London 5/14), Decoda Festival (Coventry 6/14), a limited edition Fanzine #1,#2,#3 It comes in 
Waves. Other collaborations : Tino Seghal (Palais de Tokyo, Paris, October 10/16), Simone 
Kenyon and Neil Callaghan (China Forrest Fringe 07/15), Lina Lapelyte, Block Universe Festival 
London (06/15). Tai Shani (Hayward Gallery / Mirroring cities 11/14), Franz Erhard Walter 
(Frieze Art Fair, 11/14), Ron Athey "Messianic Remains" (Performance Space London, 5/14), 
Human Resources (Los Angeles 7/13), 3rd Performance Festival (Thessaloniki 10/13), Lina 
Lapelyte (6/13 RCA, 3/14 David Roberts Foundation, Tino Seghal (Tate Modern London 7-
11/2012) and Lea Anderson (2011). Maria Sideri has received Arts Council England Grants to 
support the Research and Development, and Production, of Vibrant Matter / La Metachorie in 
2013 and 2014. More info : mariasideri.co / mariasideritumblr.com  

¶ Adrien Sina 

J'ai découvert Valentine de Saint-Point lors de la conférence "Episodes of Geometry and Lust" 
de Bernard Tschumi quand j'étais étudiant au sein de l'Architectural Association de Londres, il y 
a 27 ans. Depuis, s'en est suivi une longue recherche indépendante à partir d'acquisitions 
personnelles, de manuscrits et de documents inédits. Valentine de Saint-Point s'est intégrée 
dans les expositions dont j'étais le commissaire et dans les publications que j'ai dirigées. 
Tragédies Charnelles - Valentine de Saint-Point in La Mazarine, associée au festival de 
performance Tragédies Charnelles, Crayères du Château de Pommery, 2000. Feminine Action - 
Valentine de Saint-Point, Tate Modern, Londres, 2009. Commissaire de Feminine Futures, 
première exposition sur Valentine de Saint-Point à l'Institut Culturel Italien de New York, sur 
invitation de Rose Lee Goldberg, directrice du Festival PERFORMA. Feminine Futures - 
Performance, Danse, Guerre, Politique & Érotisme, Les Presses du Réel, Dijon, 2011, sous ma 
direction (j'y ai également invité Nancy G. Moore, Giovanni Dotoli, Frédérique Poissonnier, 
Philippe de Lustrac, Patricia Guinard, Eric-Noël Dyvorne et Barbara Ballardin). Avant-gardes 
féminines dans le champ de la performance et de la danse, catalogue de l'exposition Danser sa 
vie, Centre Georges Pompidou, 2011. « Sexualité, biopolitique, pouvoir psychiatrique et 
disciplinaire. Valentine de Saint-Point et Ricciotto Canudo précurseurs de Michel Foucault », in 

http://ressources-socius.info/index.php/lexique
http://mariasideritumblr.com/


 

 

De l'ordre et de l'aventure : hommage à Giovanni Dotoli, 2014. Commissaire de Feminine Futures 
au Centre d'art contemporain Le Consortium à Dijon en 2014, et de Feminine Futures - The 
Membrane of the Dream I/II au Museum Langmatt à Baden en 2015. Valentine de Saint-Point - 
The Art of Flesh, Lust & Politics, catalogue de l'exposition The Great Mother, Trussardi 
Foundation, 2015. Valentine de Saint-Point - Feminine Action & the Writing of Desire in Paletten, 
Göteborg, 2016. 

¶ Pierantonio Zanotti 

Pierantonio Zanotti (PhD, Venise, 2009) est chercheur à l'Université « Ca' Foscari » de Venise, 
spécialisé en littérature japonaise moderne. Il s'occupe de poésie moderne et s'intéresse à la 
réception des avant-gardes européennes au Japon, avec un intérêt particulier pour le Futurisme 
italien. Il a publié des études sur les avant-gardes japonaises et sur les rapports entre les 
futuristes italiens et le Japon. Il est membre du comité éditorial de l'International Yearbook of 
Futurism Studies (De Gruyter). Page Academia : http://unive.academia.edu/PierantonioZanotti.  
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LES ORGANISATEURS 

Élodie Gaden est agrégée de lettres modernes. Elle a soutenu en 2013, à l'Université Grenoble 
Alpes, une thèse consacrée aux écrits littéraires de femmes en Égypte (Valentine de Saint-Point, 
Jehan d'Ivray, Out-el-Kouloub et Doria Shafik). Elle est actuellement associée à l'UMR 7172 
THALIM, Université Sorbonne Nouvelle - Paris 3 ainsi qu'à l'UMR 5316 Litt&Arts, Grenoble 3. Ses 
recherches portent sur la littérature francophone du monde arabe, les orientalismes littéraires, 
ainsi que sur l'histoire littéraire et les enjeux de « revie » des œuvres. Elle a réédité deux 
ouvrages : !ǳ ŎǆǳǊ Řǳ ƘŀǊŜƳ de Jehan d'Ivray (2011) et À Damas sous les bombes d'Alice 
Poulleau (2012). 

Paul-André Claudel est maître de conférences à l'Université de Nantes, membre de l'équipe 
L'AMo. Depuis ses travaux de thèse sur le poète italo-égyptien Agostino John Sinadino (Le poète 
sans visage, PUPS, 2008), ses recherches portent sur le domaine italien et méditerranéen : elles 
visent à la redécouverte d'itinéraires oubliés entre l'Europe et l'Orient, dans le cadre d'une 
réflexion générale sur la question des marges littéraires. Il a publié Alexandrie. Histoire d'un 
mythe (2011), Salomé. Destinées imaginaires d'une figure biblique (2013), et a réédité l'essai 
Littérature et Orient d'Henri Thuile (2013). 

LE COMITE SCIENTIFIQUE 

Le comité scientifique du colloque est constitué de : Paul-André Claudel (Université de Nantes), 
Elodie Gaden (Université Paris 3), David Martens (Université de Louvain), Andrea Oberhuber 
(Université de Montréal). 

INFORMATIONS UTILES POUR LES PARTICIPANTS 

Coordonnées de l’hôtel : hôtel Amiral, 26 bis rue Scribe, 44 000 NANTES – tel 02 40 69 20 21 

Coordonnées du restaurant (jeudi soir) : Les Petits Saints, 1 rue Saint-Vincent, 44 000 NANTES – 
tel 02 40 20 24 48 

Contact avec les organisateurs : elodie.gaden@free.fr, paul-andre.claudel@univ-nantes.fr –    
tel 06 23 36 06 02 

Coordonnées de la responsable administrative du laboratoire l’AMo, en cas de besoin (billets, 
hôtel, etc.) : sylvie.dilhan@univ-nantes.fr – tel 02 53 52 23 12  
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